Les musiciens de Brême

Il était une fois un vieil


qui avait longtemps travaillé 

chez un                et porté de lourds


 jusqu’au 




. Mais maintenant               était vieux et ne pouvait plus 

travailler aussi dur. Alors le 


décida de ne plus lui 

donner à manger et le chassa. 



eut une idée : 

« Je vais aller à Brême pour y devenir


. Hi-han ! »

En chemin, il rencontra un vieux



 fatigué. 

« Bonjour, 

! Quel est ton problème ? »demanda 




et le 


raconta qu’il venait de se sauver  

chez son maître, 



, qui avait voulu le tuer parce 

qu’il ne pouvait plus travailler comme chien de chasse.

« Ne sois pas triste,



, »dit 


, « viens 

donc avec moi à Brême. Là-bas, nous pourrons gagner notre 

vie comme

 ! Hi-han, hi-han ! ». 



fut

d’accord et aboya joyeusement : « Ouah ! Ouah ! ».

Les deux animaux cheminaient donc ensemble en direction de 

Brême lorsque soudain ils virent un vieux


assis au 

bord de la 



. "Bonjour,


, dirent-

ils, es-tu malade ? ». Le 


répondit : « Non, mais je 

suis très vieux et mon travail à la 


m’a beaucoup 

fatigué. Je ne peux plus attraper de 


et la 



veut se débarrasser de moi. Que vais-je devenir tout seul ?

· Viens avec nous à Brême, là-bas, tu pourras devenir 

comme nous. Hi han ! Hi han ! Ouah ! Ouah ! » Le 



fut d’accord : « Miaou ! miaou ! Je pars avec vous. »

En passant devant une 



, ils rencontrèrent un 

vieux 


qui criait misérablement : « cocorico ! ».

« Mais qu’as-tu donc, vieux



? » demanda

« Figurez-vous », s’écria le 


« que j’ai travaillé toute 

ma vie dans cette 



et chanté à tue-tête chaque 

matin, et maintenant que je suis vieux, la 





veut me couper le



et me faire cuire ! 

Cocorico ! ». « Viens donc avec nous à Brême » s’écrièrent les 

trois autres animaux, « là, tu pourras faire de la




avec nous : Hi han ! Hi han ! Ouah ! Ouah ! Miaou ! miaou ! ». 

« Cocorico ! » répondit le 


« je pars avec vous ».

Et c’est ainsi qu’ils marchèrent jusqu’au 


. Ils

arrivèrent dans une 


 et comme ils étaient très 

Fatigués, ils décidèrent d’y passer la



. Le



et l’



se couchèrent sous un grand

le


grimpa sur une


 et le




se percha tout en haut de l’



.Mais, avant de 

s’endormir, le


s’écria : « De la 


! Je vois

de la 


 ! Il y a une



à quelques 

pas d’ici ! ». Évidemment, les quatre animaux préféraient 

passer la



dans une 



confortable

plutôt que dans la



, et comme de plus, ils 

avaient faim, ils espéraient trouver dans cette




quelque chose à manger. La                  n’était loin et c’est l’


qui le premier jeta un regard par la



. « Que vois-

tu,



? »demandèrent les autres. Il répondit : 

« Je 
vois des



assis à une


. Ils ont 

de la




 et de la 



 en grande 

quantité et ils sont en train de se régaler. » Les quatre animaux

trouvèrent le moyen de chasser les 


.L’


posa ses



de devant sur le rebord de la

le



sauta sur son


, le

grimpa sur le



 et le coq se percha sur le

du 



. Puis ils se mirent à chanter tous ensemble

« Hi han ! hi han ! ouah ! ouah ! miaou ! miaou ! cocorico ! ». 

Les



eurent si peur qu’ils se sauvèrent à toute 

vitesse. Les animaux purent manger et boire en toute 

tranquillité et chacun se chercha un endroit confortable pour 

dormir : l’



se coucha sur le 


, le

derrière la


, le



sur le



tiède et le



s’envola sur une



. Ils 

étaient si fatigués qu’ils s’endormirent aussitôt.

Mais les 



décidèrent de retourner dans la

L’un d’entre eux fut envoyé en éclaireur pour voir ce qu’il était 

advenu de leurs biens. Dans la


, il faisait sombre 

et tout était calme. Le


prit les



du




pour des


 et il voulut s’en servir pour 

allumer la



, mais quand il s’approcha du 

le



lui sauta au



et le griffa. Le



eut très peur et comme il se précipitait vers la                

le chien lui mordit la 


, l’


lui donna un 

coup de

et le 


poussa un cri strident. Le

réussit tout de même à se sauver et raconta aux autres

qu’il y avait une horrible



dans la


.

Les



ne revinrent jamais et les quatre animaux 

se trouvèrent si bien dans leur nouvelle


qu’ils n’eurent 

pas envie d’aller jusqu’à Brême. Et c’est là qu’ils coulèrent des 

jours heureux pour le restant de leur vie.

